
  
    
      
    
  


  INTRODUCTION


  Bien souvent on entend des gens dire : "Comme Untel a de la chance, il a une mémoire extraordinaire..." C'est que tout le monde se rend compte de l'importance de la mémoire aussi bien dans la vie courante que dans la vie professionnelle. Dans la plupart des professions, la mémoire est un outil précieux. Ceux qui disposent d'une mémoire meilleure que la moyenne bénéficient donc d'un atout important. Néanmoins, s'il existe des "mémoires exceptionnellement bonnes", il y en a vraiment très peu qui soient mauvaises.


  Pourquoi et comment vous pouvez développer votre mémoire d'une façon étonnante


  Vous serez peut-être surpris de me voir affirmer ceci "Je peux vous aider à acquérir une mémoire véritablement extraordinaire". En effet, si vous croyez que votre mémoire est médiocre et insuffisante, dites-vous bien que c'est uniquement parce que l'on ne vous a jamais appris à vous en servir. Si vous apprenez, vous serez surpris de voir comment votre mémoire peut fonctionner et devenir excellente.


  Faisons d'abord une curieuse constatation. A l'école, on a commencé par vous apprendre à lire et à compter, car cela est indispensable à l'apprentissage de toute chose. Mais jamais on ne vous a enseigné l'art d'apprendre et d'utiliser intelligemment votre mémoire. Et pourtant, lorsqu'on connaît les mécanismes de la mémoire, lorsque l'on sait en tirer parti, on peut réduire l'effort d'apprentissage de moitié et retenir de façon durable. Pour beaucoup d'étudiants la méthode d'apprentissage reste le rabâchage, la répétition mécanique jusqu'à ce que cela entre. Pourquoi apprendre comme on le faisait il y a un siècle, alors que l'on peut profiter de techniques modernes et efficaces ?


  De même, vous rencontrez des gens qui vous disent qu'ils n'arrivent pas à se souvenir des noms des personnes ou de leurs numéros de téléphone. Mais que font-ils pour remédier à cet état de choses ? Rien. Rien, parce qu'ils ne savent que faire. Pourtant, si l'on agit avec méthode, on peut connaître par coeur cinquante ou cent numéros de téléphone.


  J'ai eu la chance pendant mes études secondaires de rencontrer un professeur qui m'a appris à me servir de ma mémoire, qui m'a montré comment on pouvait étudier plus facilement, qui m'a appris à retenir définitivement tout ce qui m'était utile dans mes études comme dans la vie courante. Cela a tellement changé ma vie, tellement simplifié mon travail que je n'ai cessé de penser à partager ce précieux savoir avec d'autres et à améliorer ces prodigieuses techniques mentales. Après des années de recherche et de perfectionnement, j'ai décider de rassembler toutes ces méthodes ici sur mon site, sous le nom de programme de développement de la mémoire, afin que le maximum de monde puisse en bénéficier.


  Le programme de développement de la mémoire enseigné ici permet à chacun de nous de multiplier les capacités de sa mémoire en apprenant à en connaître les mécanismes pour bien s'en servir. Ce programme peut vous permettre d'acquérir en quelques semaines une mémoire étonnante.


  Ceux qui ont étudié cette méthode parviennent sans difficulté à réciter l'ordre des 52 cartes d'un jeu que l'on effeuille devant eux. Ils apprennent en quelques soirées et en se distrayant le nom des 300 stations du métro parisien dans leur ordre sur chaque ligne. Ils sont capables de réciter les 700 décimales du nombre Pi. ils connaissent le code des 95 départements français, et peuvent vous donner instantanément la liste des 75 rois de France ou le nom des sept muses de l'antiquité.


  Vous y parviendrez facilement, vous aussi, si vous étudiez le programme de développement de la mémoire . Naturellement, son but n'est pas de vous apprendre à faire de telles prouesses, même si c'est amusant, mais le fait que tout le monde puisse les réussir nous montre ce que l'on peut obtenir d'une mémoire correctement entraînée.


  Les méthodes dévoilées ici permettent de tout étudier en moitié moins de temps et avec moitié moins d'effort. Et en plus, elle vous apprend à retenir de façon durable. Vous pourrez lire dans votre cerveau comme si ce que vous lui avez confié y était gravé.


  Dans la vie courante, ces méthodes donnent des résultats aussi extraordinaires. Vous n'aurez plus besoin de noter vos rendez-vous, vous retiendrez sans effort les numéros de téléphone, les codes postaux, les noms et les visages, les horaires, les tarifs, l'endroit où vous rangez les choses, ce que vous avez à faire demain à 17 heures ou dans quinze jours à midi. Votre mémoire est là pour cela.


  Le célèbre psychologue William James a dit que nous n'utilisons que le dixième de nos ressources cérébrales. C'est tout à fait exact et c'est pourquoi, en apprenant à en utiliser un tout petit peu plus, on obtient des résultats étonnants.


  Encore un exemple : des centaines de milliers de personnes ont suivi pendant six ans ou plus des cours de langue au lycée pendant leurs études secondaires. Après ces six années d'études, ils sont presque tous incapables de parler la langue étudiée. Avec des méthodes de mémorisation appropriées, comme celles enseignées ici, vous comprendrez comment il faut s'y prendre pour apprendre une langue étrangère. Certaines méthodes permettent, en effet, à un débutant d'apprendre à parler correctement une langue en cinq ou six mois. Pourquoi ? Parce que l'enseignement traditionnel ne repose pas sur les principes naturels d'apprentissage d'une langue alors que des méthodes modernes le font.


  Il en est de même pour toutes les autres activités de la mémoire : il faut connaître les bonnes techniques de mémorisation, car une bonne mémoire ce n'est pas une question de don, c'est une question de méthode. Vous aussi, vous pouvez développer votre mémoire à un degré que vous n'imaginez pas actuellement. Et l'étude du programme de développement de la mémoire sera pour vous une activité de détente, agréable et passionnante, car chaque leçon vous apprendra quelque chose de nouveau et chaque jour vous constaterez que votre mémoire est plus efficace que la veille.


  Tout le monde a "de la mémoire"


  En effet, nous avons tous de la mémoire. Et si nous déclarons volontiers que nous avons une "mauvaise mémoire", c'est tout simplement que nous savons mal nous en servir. Tous, nous retenons un certain nombre d'idées, de faits, de données. Heureusement d'ailleurs, car sans cela la vie serait impossible.


  D'où vient alors que nous retenons le nom de certaines personnes et pas celui d'autres, d'où vient que nous retenons certains rendez-vous, alors que nous devons nous reporter à notre agenda pour d'autres, d'où vient que nous pensons à faire certaines choses et que nous en oublions d'autres, d'où vient en général que nous retenons certaines données et que nous en oublions certaines autres.


  La réponse est très simple : lorsque nous retenons bien quelque chose, c'est que nous avons mis en oeuvre, consciemment ou inconsciemment, un processus de mémorisation efficace. Lorsque nous ne retenons pas quelque chose, c'est que ce processus de mémorisation n'a pas été correctement suivi.


  Pendant longtemps on a imaginé que la mémoire était comparable à un énorme fichier dans lequel s'emmagasinaient les renseignements, notions, données, etc. A l'appui de cette conception, on remarqua que dans certaines maladies mentales on perdait le souvenir d'un certain nombre de notions, comme si un certain nombre de fiches étaient détruites.


  Si le cerveau conditionne l'exercice de la mémoire, cela a pour conséquence que la mémoire est une fonction du cerveau et que, comme toutes les fonctions cérébrales elle peut être entraînée, développée. Le cerveau ne "contenant" pas la mémoire, comme le dit Bergson, il n'y a pas de "bons récipients" et de "mauvais récipients". C'est la façon dont la mémoire a été exercée, entraînée qui varie d'un individu à l'autre.


  Le cerveau fonctionne donc comme tout autre organe de notre corps et pour fonctionner correctement, il est bon de lui assurer une certaine hygiène, ce que nous étudierons prochainement. Il faut aussi le maintenir en activité si nous ne voulons pas le laisser "rouiller". Cela est précisément l'objet de ce cours.


  Vous pouvez améliorer considérablement votre mémoire


  De ce que nous venons de voir il résulte que si nous connaissons bien le processus de la mémorisation, nous pouvons l'appliquer méthodiquement aux données que nous voulons retenir.


  De même que la gymnastique du corps développe et fortifie les muscles, de même les exercices de ce cours développeront et fortifieront votre mémoire.


  Mais pour développer un muscle ou pour lancer le poids il ne faut pas faire n'importe quoi. Il faut appliquer certains principes qui font que votre effort aura un résultat maximum pour une dépense d'énergie minimum.


  Dans le domaine de la mémoire les choses se passent de la même façon. Ce n'est pas en accablant votre mémoire et en la faisant fonctionner n'importe comment que vous obtiendrez un bon résultat.


  Dans ce cours vous allez peu à peu découvrir les techniques qui vous permettront d'obtenir des résultats extraordinaires. Vous apprendrez à faire fonctionner votre mémoire "en douceur", sans fatigue cérébrale inutile et vous serez émerveillé de voir qu'elle devient de plus en plus sûre, de plus en plus fidèle.


  Grâce à l'entraînement que nous vous proposons et aux techniques qui vous seront enseignées, vous allez multiplier considérablement la capacité de votre mémoire. Le grand psychologue américain William James a écrit : "Nous n'utilisons que le dixième de nos facultés cérébrales". Cela s'applique naturellement à la mémoire, comme aux autres facultés de l'esprit.


  Vous avez donc en théorie la possibilité de multiplier par dix les possibilités de votre mémoire. Cette multiplication par dix est peut-être ambitieuse, mais ce qui est certain, c'est que, quel que soit le niveau actuel de votre mémoire, vous allez l'améliorer considérablement grâce à ce cours. Vous allez pouvoir tirer de votre mémoire des ressources que vous ne soupçonnez pas actuellement. Et plus votre mémoire fonctionnera, plus vous emmagasinerez de souvenirs, plus vous aurez de facilités.


  Comme dans bien d'autres domaines, ce qui différencie deux individus, ce ne sont pas tellement les dons naturels, mais la connaissance de bonnes techniques et la volonté de les appliquer.


  Appliquez les techniques que nous allons vous enseigner et vous aurez une excellente mémoire. En résumé :


  BONNES TECHNIQUES = BONNE MÉMOIRE


  Vous allez donc faire fonctionner davantage votre mémoire. En effet, vous n'aurez plus besoin de noter autant, désormais vous mémoriserez. Il ne faut surtout pas croire qu'en faisant davantage appel à votre mémoire, vous allez la surcharger. Bien au contraire, plus votre mémoire travaillera, meilleure elle sera et plus vous aurez de choses en mémoire, plus il vous sera facile d'en retenir davantage. Nous reviendrons sur ce point important.


  Voici quelques indications sur ce que vous pourrez demander à votre mémoire lorsque vous l'aurez entraînée avec les méthodes données sur ce site www.gecif.net :


  
    	vous retiendrez facilement le nom de toutes les personnes qui vous seront présentées



    	vous vous souviendrez de vos rendez-vous, des courses et des achats que vous devez faire



    	vous retiendrez sans prendre de notes les cinq, dix, vingt ou cinquante idées maîtresses d'une conférence que vous entendrez



    	vous vous souviendrez toujours des endroits où vous rangez les choses



    	vous retiendrez toutes les dates de l'Histoire ou de l'actualité contemporaine sans difficulté



    	vous vous rappellerez les numéros de téléphone



    	vous retiendrez des morceaux de musique en entier



    	vous pourrez donner l'appellation d'un vin en le goûtant (mais oui, c'est une question de mémoire et de méthode)



    	vous apprendrez plus facilement et plus rapidement les langues étrangères



    	vous retiendrez les règles de grammaire et l'orthographe ; si vous voulez vous souvenir si un mot prend un p ou deux p, vous ne l'oublierez plus jamais, il vous suffira de consulter votre mémoire



    	vous pourrez faire un exposé sans vous servir de notes



    	vous apprendrez à utiliser les temps morts de la journée pour améliorer votre mémoire et enrichir vos connaissances



    	vous apprendrez à vous concentrer sur une idée, un sujet ou une étude pendant tout le temps que vous voudrez, sans vous laisser entraîner à des pensées extérieures



    	vous deviendrez imbattable à tous les jeux où la mémoire joue un rôle important : mots croisés, scrabble, jeux de cartes, etc.



    	vous apprendrez à étudier correctement, et par conséquent toute étude vous semblera désormais facile



    	vous vous souviendrez des horaires de trains ou d'avions, de listes, tarifs, etc.


  


  Et vous trouverez certainement de nombreuses autres utilisations de votre mémoire en fonction de vos besoins personnels. Pascal n'a-t-il pas dit: « La mémoire est nécessaire pour toutes les opérations de l'esprit. » ?


  Les différentes techniques de mémorisation


  Vous trouverez sur ce site différentes techniques de mémorisation, qui, après un certain entraînement, vous permettront de mémoriser des centaines d'informations en tous genres (liste de mots, dates de l'histoire, suite de nombres, listes d'objets, autant de numéros de téléphone que vous voulez, etc.). A titre indicatif, voici quelques performances que j'ai pu atteindre en appliquant ces méthodes, et vous les réaliserez vous aussi si vous suivez le cours de développement de la mémoire de ce site :


  
    	mémorisation puis restitution d'une liste de 100 mots qu'on vous dicte oralement (la restitution pouvant se faire dans un ordre quelconque)



    	récitation des 200 premières décimales du nombre pi (3.14159265358979323846264338 etc. etc...)


  


  Bien utilisée, votre mémoire peut aussi vous aider pour le calcul mental. Comme précédemment, l'utilisation d'une mémoire entraînée en association avec une méthode ingénieuse peut donner des résultats surprenants, comme par exemple :


  
    	l'extraction, de tête, de la racine cubique d'un nombre (par exemple on vous donne 185193, et après seulement 5 secondes de réflexion (sans calculatrice) vous répondez "57 !" : en effet 57 est bien la racine cubique de 185193, car 185193 = 57x57x57)



    	une personne écrit, sans vous les montrer, une dizaine de nombres sur un papier, puis vous montre le papier : vous lui donnez instantanément la somme de tous les nombres !


  


  Les méthodes mises en oeuvre pour réussir ces numéros sont celles utilisées par les calculateurs prodiges, car il s'agit de deux exemples de tours de magie de calculateurs prodiges. Mais l'application de ces techniques peuvent aussi rentrer dans le cadre du développement de la mémoire, et c'est pourquoi leurs secrets vous seront dévoilés sur ce site.


  Bientôt, si vous suivez sérieusement les cours, les conseils, les méthodes, et les techniques de mémorisation dévoilés sur ce site, vous serez capables de réaliser les quatre exploits donnés ci-dessus, et bien plus encore, comme par exemple :


  
    	Comment retenir l'ordre des cartes d'un jeu de 52 cartes ?



    	Comment retenir facilement toutes les dates de l'histoire ?



    	Comment retenir des centaines de numéros de téléphones ?



    	Comment retenir 100 nombres de 2 chiffres ou 100 nombres de 4 chiffres ?



    	Comment retenir une partie de dames ou une partie d'échecs ?



    	Comment retenir le code des 95 départements français ?



    	Comment retenir, sans prendre de notes, un cours ou une conférence ?



    	Comment retenir instantanément un nombre d'une longueur quelconque ?



    	Comment retenir des tarifs ou des horaires, de trains ou d'avions ?



    	Comment retenir les 700 premières décimales du nombre Pi ?


  


  Il ne s'agit là que de quelques exemples d'application que j'ai pu réellement réaliser en utilisant les méthodes enseignées sur ce site, libre à vous d'utiliser ensuite les méthodes pour mémoriser tout ce dont vous avez besoin de garder en tête, que ce soit pour la vie de tous les jours, pour vos études, ou pour épater vos amis.


  Une chose est sûre : tout le monde peut y arriver, ce n'est qu'une question de méthodes et d'entraînement.


  Un premier exercice


  Avant d'aller voir les différentes techniques de mémorisation, vous allez faire un premier exercice, avec vos méthodes actuelles de mémorisation, qui vous permettra de mesurer votre évolution par la suite.


  Voici les 40 premières décimales du nombre PI. Essayez, à votre manière et à votre rythme, de les mémoriser, afin d'être capable de les réciter :


  Pi = 3,1 4 1 5 9 2 6 5 3 5 8 9 7 9 3 2 3 8 4 6 2 6 4 3 3 8 3 2 7 9 5 0 2 8 8 4 1 9 7 1


  Si actuellement, sans méthode, vous avez des difficultés à retenir ces 40 chiffres (dans l'ordre), ne vous inquiétez pas, c'est tout à fait normal. Vous verrez plus tard qu'avec une technique de mémorisation appropriée ce genre d'exercice ne vous posera plus aucun problème, et vous en demanderez même encore plus (par exemple, vous pourrez mémoriser sans difficulté les 200 premières décimales, et même plus !).


  LE PROCESSUS NORMAL DE MÉMORISATION



  Ce cours sur le processus normal de mémorisation est structuré en 8 leçons.


  Il est conseillé de lire une seule leçon par jour, dans le but d'assimiler, de retenir, et de mettre en pratique tous les conseils qui y sont donnés. Afin que ces cours vous soient le plus profitables possible, prenez le temps de faire sérieusement et consciemment tous les exercices indiqués à la fin de chaque leçon. Votre objectif étant de vous imprégner durablement des conseils et des méthodes enseignés dans ce programme, vous devez habituer votre mémoire à travailler de manière régulière (je travaille un peu tous les jours), progressive (chaque jour je travaille un peu plus que la veille), et continue (je ne m'arrêterai pas dans une semaine, je ne m'arrêterai pas dans un mois, mais j'ai l'intention de faire travailler ma mémoire pour plusieurs années).


  N'hésitez pas non plus à commencer à vous faire des fiches-résumé sur lesquelles vous récapitulez les principes importants à appliquer, et les règles à suivre, donnés dans chaque leçon.


  Leçon n°1


  Les 3 facteurs qui président à l'enregistrement des idées, des faits ou des données, sont :


  
    	l'impression



    	l'association



    	la répétition


  


  C'est dans cet ordre qu'il faut les mettre en action. Si vous négligez l'un de ces facteurs cela ne vous empêchera pas forcément de retenir. Mais lorsque vous désirez retenir consciemment et durablement quelque chose il est indispensable de suivre le processus complet : impression, association, répétition.


  C'est ce qui explique que nous retenons par exemple le nom d'une personne rencontrée à une réunion et que nous n'arrivons pas à nous souvenir du nom d'une autre personne présente à la même réunion. Dans un cas vous avez accordé une attention suffisante à la personne (impression), vous avez peut-être établi dans votre esprit (consciemment ou inconsciemment) certaines associations relatives à cette personne, et son nom a été mentionné plusieurs fois (ou vous l'avez répété intérieurement).


  Dans l'autre cas vous n'avez peut-être pas fait suffisamment attention (d'où une impression insuffisante) ou bien vous n'avez fait aucune association ou vous n'avez pas entendu ou répété son nom.


  A des conditions d'enregistrement différentes, correspondent des intensités de souvenir différentes


  1 - FIXEZ BIEN LES IMPRESSIONS


  Voici comment vous devez procéder pour que les souvenirs se fixent bien.


  Ayez l'intention et faites attention


  La première condition pour bien fixer les impressions est de le vouloir. Pour cela il faut avoir un intérêt réel pour la personne ou la notion dont on veut se souvenir. Vous aurez toujours beaucoup de difficulté à fixer votre attention sur quelque chose qui ne vous intéresse pas. C'est pour cette raison que vous ne vous souvenez pas du nom de gens que vous avez eu l'occasion de rencontrer mais qui ne vous intéressent pas réellement.


  De même si vous n'avez pas l'intention préalable de vous rappeler quelque chose, vous risquez de ne pas y prêter une attention suffisante. Cela explique pourquoi vous avez du mal à vous rappeler certaines choses que vous avez vues, mais que vous ne pensiez pas avoir à évoquer ultérieurement. Exemple : combien de personnes y avait-il en même temps que vous hier chez le boulanger ?


  Cette règle, c'est Freud lui-même, le père de la psychanalyse, qui nous l'enseigne :


  "L'intention est un facteur essentiel pour tout souvenir et pour tout oubli"


  Nous nous souviendrons des choses dont nous avons l'intention de nous souvenir et nous oublierons ce que nous avons (nous ou notre inconscient) l'intention d'oublier.


  En termes plus simples la règle de Freud se traduira pour nous sur le plan pratique par :


  Pour retenir quelque chose, il faut le vouloir consciemment


  Pour avoir une bonne mémoire, il est indispensable de fixer convenablement votre attention et de vous entraîner à ne pas vous laisser distraire. C'est ce que l'on nomme "la concentration".


  C'est pour cela que nous vous avons déjà fait faire des exercices de concentration. Ces exercices de concentration bien que ne faisant pas jouer la mémoire, contribuent très largement au bon fonctionnement de celle-ci.


  N'oubliez donc pas cette règle suivante :


  Pour bien fixer les impressions, il faut savoir se concentrer


  Si vous marquez une pièce de métal avec un poinçon, la marque sera d'autant plus profonde que vous aurez tapé fort. Il en est de même avec la mémoire. Une image sera d'autant mieux fixée que l'impression aura été forte. Si vous avez vu un jour un avion s'écraser contre un immeuble, c'est une image que vous n'oublierez jamais. Si vous avez vu une personne se noyer sans pouvoir lui porter secours, vous ne l'oublierez pas non plus. C'est pourquoi il faut essayer d'associer à des images fortes les notions que nous ne voulons pas oublier.


  Supposons par exemple que l'un de vos clients importants vous demande de l'appeler au téléphone samedi prochain après dîner. Nous vous indiquerons comment aider votre mémoire à vous rappeler ce coup de téléphone en temps opportun. Mais dès maintenant il faut savoir que vous diminuerez vos risques d'oubli si vous associez en pensée cet appel téléphonique à une image forte. Imaginez-vous un instant en train de téléphoner à votre client et voyez le en train de signer un chèque important en couverture d'une commande. Inversement représentez-vous votre client en colère en train de vous expulser de son bureau en vous reprochant d'avoir oublié de lui téléphoner. Tout cela ne prend en pensée que quelques secondes et pourtant des associations imagées aussi simples que celles-là peuvent améliorer votre mémoire sans aucun effort pénible de votre part.


  Plus loin nous vous expliquerons comment la méthode des associations imagées peut vous rendre des services considérables dans tous les domaines où s'exerce votre mémoire. La règle que nous venons d'exposer explique pourquoi on a intérêt à toujours utiliser des images mentales fortes et mêmes insolites ; car ce qui est fort ou insolite reste bien mieux gravé dans la mémoire.


  Rappelez-vous donc cette règle :


  Pour faciliter le souvenir, créez-vous des images mentales fortes


  Exercice n°1


  Vous allez refaire un exercice que vous avez déjà fait, et qui consistait à compter sur votre mémoire pour penser à faire demain soir une chose particulière. Mais cette fois vous allez penser à faire quelque chose de précis à l'extérieur : par exemple, penser à téléphoner à un ami demain avant dîner, ou penser à aller chez le pharmacien après votre travail. Essayez d'appliquer la méthode préconisée des "images fortes". Par exemple : imaginez vous torturé par la douleur parce que vous aurez oublié de passer chez votre pharmacien, ou celui-ci en train de vous faire de violents reproches, etc.


  Exercice n°2


  Choisissez un ouvrage difficile, d'un auteur connu pour son style aride et abstrait (par exemple Pascal, Descartes ou Proust). Commencez en lisant une dizaine de phrases. Puis reprenez chaque phrase en ne passant à la suivante qu'après avoir pénétré parfaitement le sens de ce que vous lisez. Prenez un dictionnaire s'il y a lieu. Avancez chaque jour d'une dizaine de phrases en relisant ce que vous avez vu les jours précédents. Au bout d'une semaine, mettez par écrit ce que vous avez retenu. C'est un des meilleurs exercices qui existe pour le développement de votre capacité mentale (mémoire et concentration). Lorsque vous aurez terminé ce cours, il faudra le mettre en pratique au moins 2 ou 3 fois par semaine.


  Fin de la leçon n°1 sur le processus normal de mémorisation


  Leçon n°2


  A la leçon précédente nous avons vu que pour bien fixer les impressions, il fallait : Avoir l'intention et faire attention.


  Nous allons étudier maintenant le deuxième facteur : Bien observer.


  A la leçon n°3, nous passerons au troisième et dernier point : Les classifications.


  Observez bien


  Lorsqu'il s'agit de se souvenir, l'attention doit prendre une forme plus précise; c'est l'observation. Pour bien vous souvenir d'un tableau de maître, il ne faut pas vous contenter d'y prêter une certaine attention. Il faut d'abord s'en faire une idée d'ensemble, puis il faut en étudier les détails.


  A partir du moment où il s'agit de retenir quelque chose qui comporte différents éléments ou différents aspects, il y a lieu d'observer. Nous verrons aussi en étudiant l'association que celle-ci nécessite parfois l'observation d'éléments autres que la notion ou l'objet à retenir lui-même.


  Pour apprendre à mieux observer, entraînez-vous à examiner les choses sous leurs différents aspects et en vous servant de tous vos sens : regardez l'allure générale et la couleur, touchez, sentez, goûtez, écoutez, examinez le poids, le volume, analyser la dureté, etc. Plus vous mettez de sens en action, plus vous vous souviendrez aisément.


  L'observation de la chose à retenir est essentielle. C'est cette observation qui va produire un premier enregistrement de cette chose dans la mémoire. Rappelez-vous de la règle suivante :


  Vous ne pouvez pas espérer trouver ultérieurement dans votre mémoire plus que vous n'y avez mis.


  Les lacunes de notre mémoire proviennent en grande partie d'un enregistrement défectueux, c'est-à-dire d'une impression insuffisante.


  Lorsque vous voulez retenir un texte ou une poésie, observez attentivement le choix des mots, le rythme des phrases. Laissez les images que suggère l'auteur se former dans votre esprit.


  Pour retenir des mots, des idées, il faut les imager. Pour retenir des abstractions, il faut essayer de les concrétiser, de les voir sous une forme imagée.


  Lorsqu'il s'agit de retenir des notions ou des faits multiples, on peut faciliter leur enregistrement par des abréviations et des schémas. C'est grâce à des symboles et des schémas que l'on peut retenir plus facilement des réactions chimiques, des expériences de physique, ou des formules mathématiques. Mais ces symboles et abréviations peuvent vous aider dans des domaines différents. Cherchez en des applications dans votre profession ou dans vos études.


  Comment observer ?


  "Observer", tout le monde sait ce que cela veut dire, et pourtant on observe généralement très mal. Supposons que vous ayez à observer un monument, l'Opéra par exemple. Si vous procédez comme 99 personnes sur 100, vous laisserez sans doute aller votre regard de long en large, de haut en bas, d'un détail à un autre, etc. Si, 48 heures après, on vous demande une description précise de l'Opéra, vous aurez bien du mal à la faire. Pourquoi ? Parce que vous avez regardé mais pas observé. Comment observer ?


  
    	Commencez par observer les formes générales rectangles, triangles, sphères, ainsi que leur répartition.



    	Examinez les dimensions et les proportions longueur par rapport à la hauteur, etc.



    	Examinez l'architecture : façade, angles, colonnes, fenêtres, étages, toits, etc.



    	Examinez les détails : corniches, sculptures, ferrures, motifs décoratifs, etc.


  


  En procédant ainsi, vous faites une observation réelle qui laissera dans votre mémoire une impression durable.


  Cette méthode d'observation n'est pas valable uniquement pour les monuments ; elle s'applique à tout paysage, tableaux, objets, plantes, visages, etc. Passez toujours par les étapes suivantes :


  
    	observation de la forme générale, du volume



    	observation et évaluation des dimensions et proportions



    	structure générale (allure, aspect, style, couleurs, etc.)



    	examen des différentes parties



    	examen des petits détails à l'intérieur de ces parties.


  


  Mais pour retenir ces observations méthodiques, il faut les faire en vous posant des questions et en formulant les réponses :


  Quelle est la forme du toit ? Le toit à une forme triangulaire.


  La hauteur est-elle plus importante que la largeur ? Non, la hauteur est inférieure d'un quart à la largeur.


  Combien y a-t-il de colonnes ? Il y a 8 colonnes sur la façade.


  Que représentent les sculptures situées au pied du monument ? Ces sculptures représentent des batailles de l'Antiquité, etc.


  Exercice n°3


  Continuez l'exercice de concentration n°2 de la leçon n°1.


  Exercice n°4


  Voici un exercice de concentration assez facile et néanmoins excellent. Comptez à rebours en partant de 200 jusqu'à 2, en sautant les nombres de 3 en 3. N'abandonnez pas avant la fin, et concentrez-vous dés le départ pour aller jusqu'au bout.


  200 - 197 - 194 - 191 - 188 - etc.


  Fin de la leçon n°2 sur le processus normal de mémorisation


  Leçon n°3


  Classification


  L'enregistrement des idées, des notions, des faits est facilité par la classification. La classification consiste d'une part à regrouper des données analogues, d'autre part à rattacher ces données à un groupe plus général.


  Imaginons par exemple que vous deviez mémoriser les 20 objets suivants :


  journal bouton crayon tasse pantalon


  cravate lunettes verre écharpe assiette


  cafetière pipe ciseaux allumette couteau


  soulier bouteille lampe fil livre


  Vous retiendrez plus aisément ces objets en les groupant autour d'une même idée. On peut par exemple classer ces objets selon 3 catégories :


  Autour de l'idée de repas, vous grouperez :


  - bouteille, verre, cafetière, tasse, couteau, assiette.


  Autour de l'idée de toilette et vêtements, vous grouperez :


  - cravate, ciseaux, fil, bouton, pantalon, soulier, écharpe.


  Autour de l'idée de détente et de lecture


  - journal, lunettes, livre, lampe, pipe, allumette, crayon.


  Comme vous le voyez, avant de constater que l'on peut faire une classification dans une collection d'objets, il faut bien observer l'ensemble de ces objets, ce qui exactement la phase précédente à la classification, comme nous l'avons vu à la leçon n°2. Mais une fois classé en 3 catégorie, notre tableau de 20 objets est bien plus facile à retenir : ça valait donc bien le coût d'observer.


  Ce classement des objets en différentes catégories, peut très bien être une simple réorganisation ou tout un rangement, en fonction de la nature des informations à mémoriser. On parle parfois de classer, de ranger, d'organiser, de trier, de simplifier, etc. mais toute ces actions correspondent à la même phase du processus normal de mémorisation : la classification des informations.


  La classification peut se faire mentalement, mais, s'il s'agit de notions complexes, il est recommandé de faire un tableau synoptique. C'est le cas par exemple de l'ensemble des cours de toutes une année scolaire, dans une matière donnée : le programme est découpé en chapitre, eux-même structurés en cours, eux-même divisés en leçons. Dans ce cas, un tableau synoptique aidera grandement à la mémorisation de l'ensemble des information :


  Exemple de tableau synoptique : la classification des différentes leçon d'un programme scolaire :


  CHAPITRE 1


  Cours n°1


  Leçon n°1


  Leçon n°2


  Cours n°2


  Leçon n°1


  Leçon n°2


  Leçon n°3


  Leçon n°4


  Cours n°3


  Leçon n°1


  Leçon n°2


  Leçon n°3


  CHAPITRE 2


  Cours n°1


  Leçon n°1


  Cours n°2


  CHAPITRE 3


  etc.


  Ainsi structuré, l'ensemble du programme scolaire est très facile à retenir (bien plus que s'il été décris dans un texte, occupant un seul paragraphe sans retour à la ligne, avec des phrases longues, et d'une longueur d'une page entière).


  Prenez par exemple le plan de ce programme de développement de la mémoire : il est structurés en différents cours, eux-même divisés en plusieurs leçons. Ainsi organisé, et représenté dans un tableau synoptique comme ci-dessus, l'ensemble des information est très facile à mémoriser.


  Des informations bien organisées, avec une présentation claire, adoptant une classification logique, et respectant une structure agréablement rangée, seront toujours bien plus facile à mémoriser et à retenir que des informations mélanger, brouillon, entassée, voire illisible. Ceci étant vrai aussi bien sur le papier que dans votre tête. Pour mémoriser des donnée, il faut commencer par les ranger et les organiser de manière logique sur le papier. Une fois que les donnée seront clairement organisée, alors on pourra les mémoriser.


  Le tableau synoptique est d'un usage général. Alors que le schéma ou les abréviations ne sont que des transcriptions simplifiées de données qui se prêtent à cette schématisation ou abréviation, le tableau synoptique peut, lui, être employé à chaque fois qu'il est nécessaire d'avoir une vue d'ensemble d'une question même complexe.


  Voici une règle importante à retenir pour la mémorisation :


  Si on veut retenir efficacement des informations, il faut commencer par les organiser, les ranger, ou les classer.


  Exercice n°5


  Voici un exercice amusant que vous pourrez réaliser à vos moments perdus et qui prouve que votre mémoire réelle peut être améliorée considérablement. En outre, c'est un excellent exercice de développement de la mémoire immédiate et de la concentration :


  Vous prenez un jeu de cartes, vous tirez une carte, vous la nommez (par exemple "valet de trèfle") puis vous la retournez, face cachée. Vous tirez une autre carte, vous nommez la première carte tirée puis cette nouvelle carte ; et vous la retournez. Vous tirez une troisième carte, vous nommez les deux premières cartes tirées, puis cette troisième carte que vous retournez. Et ainsi de suite. Notez votre score la première fois que vous ferez cet exercice ; vous verrez que grâce à votre entraînement méthodique et progressif vous améliorerez bientôt vos résultats.


  Ultérieurement vous pourrez refaire le même exercice en tirant les cartes deux par deux, puis trois par trois. C'est évidemment un excellent exercice pour les joueurs de cartes qui retiendront beaucoup plus facilement les cartes déjà jouées dans une partie.


  Pensez à refaire cet exercice de temps en temps, si vous voulez vous améliorer, notamment pendant vous temps perdus. Sachez que si vous occupez tous vos temps perdus (attende d'un bus, temps mort dans une file d'attente, etc.) à entraîner votre mémoire, vous pouvez augmenter considérablement votre pouvoir de mémorisation et de concentration. Nous verrons tout au long de ce programme, d'autres exercices à appliquer pour occuper utilement et efficacement vos temps perdus.


  Vous êtes en train d'améliorer considérablement le fonctionnement de votre mémoire. Vous allez découvrir des possibilités nouvelles. Songez à votre but en étudiant ce programme de développement de la mémoire. Pensez à tous les avantages que vous donnera une meilleure mémoire et une meilleure technique d'apprentissage.


  Retour au début du cours sur le processus normal de mémorisation


  Fin de la leçon n°3 sur le processus normal de mémorisation


  Leçon n°4


  Avant d'étudier les associations, question très importante qui sera abordée à partir de la prochaine leçon, nous allons faire quelques exercices de récapitulation et de rappel.


  Exercice-test de lecture


  Lisez le texte ci-dessous, attentivement, mais une seule fois, puis passez au questionnaire ci-dessous


  TEST DE LECTURE


  Près de Château-Thierry, le six mars dernier, s'est produit un curieux déraillement d'un train de marchandises se rendant le soir vers l'entrepôt. Sur les trente-huit wagons composant le convoi, seize contenaient du gas-oil et dix-huit autres du vin. Deux wagons-citernes de 40 mètres cubes de gas-oil et quatre citernes de vin ayant été endommagés, un mélange de gas-oil et de vin se répandit sur la Nationale longeant la voie ferrée, ce qui provoqua le glissement dans le fossé d'un transport routier de 10 tonnes, chargé d'huile. Heureusement, il n'y eut aucun blessé grave et seul le conducteur du camion a eu de légères contusions.


  Questionnaire de contrôle de l'exercice-test de lecture n°5


  Répondez aux questions suivantes :


  1. Où se dirigeait le train de marchandises ?


  2. Y avait-il plus de wagons de vin ou plus de wagons de gas-oil ?


  3. Combien de wagons-citernes de vin furent endommagés ?


  4. Y eut-il plus de vin renversé que de gas-oil ou l'inverse ?


  5. Combien y avait-il de wagons en tout ?


  6. A quel moment de la journée a eu lieu l'accident ?


  Inscrivez vos réponses sur un papier comme ci-dessous :


  1 : .................................................


  2 : .................................................


  3 : ..................................................


  4 : ..................................................


  5 : ..................................................


  6 : ..................................................


  Contrôlez vos résultats.


  Ce test constitue un exercice de concentration et vous montre que l'on a généralement trop tendance à se laisser impressionner par des chiffres en oubliant les notions et les rapports simples.


  Révision :


  Révisez les leçons 1, 2, et 3 du cours sur le processus normal de mémorisation.


  Exercice n°6


  Essayez de retrouver de tête, et notez-les par écrit, les différentes subdivisions des 5 premières leçons : titres, sous-titres, règles énoncées.


  Exercice n°7


  Détendez-vous et laissez vos yeux se diriger vers le plafond. Tracez par la pensée un grand A majuscule sur ce plafond, un A de 50 centimètres ou 1 mètre. Lorsque vous le voyez bien clairement effacez-le et passez à la lettre B ; puis à la lettre C. Ne dépassez pas 4 ou 5 lettres la première fois. Il ne faut évidemment pas se laisser distraire et entraîner à d'autres pensées ; plus tard, vous ferez cet exercice avec le plus grand nombre de lettres possible, jusqu'à ce que vous vous laissiez distraire.


  Exercice n°8


  Ceci est un exercice de concentration et de rappel. Sans les relire au préalable, essayez de remettre directement par écrit, et dans l'ordre, tous les principes étudiés dans ce cours, ainsi que les exercices.


  Exercice n°9


  Faites la liste des 15 dernières personnes auxquelles vous avez parlé, jusqu'au moment où vous avez commencé cet exercice.


  Retour au début du cours sur le processus normal de mémorisation


  Fin de la leçon n°4 sur le processus normal de mémorisation


  Leçon n°5


  2 - LES ASSOCIATIONS


  Créez des Associations


  C'est là le véritable secret des bonnes mémoires.


  William James a écrit :


  "Le secret d'une bonne mémoire est le secret de former des associations multiples et diverses avec toute donnée que nous souhaitons retenir ...


  ... Chaque association devient un crochet à laquelle elle pend, un moyen de la remonter à la surface si elle n'y est plus".


  Par conséquent l'association est à la fois indispensable pour la fixation des souvenirs et pour leur rappel ultérieur.


  C'est pourquoi nous disions au début de ce cours que plus une mémoire fonctionne, plus elle est efficace. Plus vous avez de souvenirs dans votre mémoire, plus il vous est facile de créer une association entre la chose nouvelle à retenir et une donnée enregistrée antérieurement.


  Les souvenirs et les informations déjà gravés dans votre mémoire vous aident à y accrocher de nouvelles connaissances : c'est la raison pour laquelle, plus vous avez de choses en tête, et plus il vous est facile d'en mémoriser d'autres.


  Prenons un exemple : vous ouvrez un livre d'archéologie traitant du Trésor d'Augst (près de Bâle). Vous lisez :


  "Les monnaies sont dans un parfait état ; elles sont frappées des effigies de Constantin le Grand, de Constant 1er et de Constance II. Des lingots portent eux, l'effigie de l'usurpateur Magnence". Si vous connaissez Constantin, Constant 1er, Constance II et Magnence, vous vous souviendrez de cette description. Mais si vous ne connaissez rien de ces quatre personnages, il vous sera extrêmement difficile de vous souvenir du contenu de ce trésor et vous oublierez rapidement de quand il date. Si auparavant, vous avez acquis quelques connaissances relatives à Constantin (l'empereur qui octroya la liberté au Christianisme, celui qui a transféré la capitale de l'Empire Romain à Byzance, d'où son nom de Constantinople), si vous savez qu'avant de mourir Constantin a partagé l'Empire entre ses trois fils : l'Empire d'occident à Constantin II et Constant l'Empire d'orient à Constance, si vous savez que Constantin II a été tué en voulant s'emparer des états de Constant, que ce même Constant, dix ans plus tard, a été assassiné par un émissaire de Magnence qui usurpa son trône, que Magnence chercha à s'entendre avec Constance pour partager l'Empire avec lui, si vous savez que Constance n'était pas plus recommandable que Magnence, car il avait fait assassiner ses oncles, les frères de son père Constantin, et leurs enfants, ses cousins, à l'exception de Julien (qui deviendra l'Empereur Julien), toute cette histoire compliquée prendra un peu plus corps et vous vous souviendrez plus facilement de ce que contient le trésor d'Augst.


  Nous avons choisi cet exemple, car il illustre la difficulté que rencontrent beaucoup d'étudiants. Ils veulent préparer un examen et ont beaucoup de peine à retenir les matières du programme parce qu'il leur manque des connaissances antérieures. Il est très difficile de tout apprendre de la Révolution Française si vous n'avez pas, au cours d'années scolaires précédentes, accumulé peu à peu des connaissances sur cet événement.


  Pour retenir quelque chose, il faut pouvoir associer cette chose à une donnée que vous avez déjà en mémoire.


  Il sera donc parfois très utile, lorsqu'on veut étudier une science, le droit, l'histoire, une langue ou quoi que ce soit d'autre, de commencer par des manuels élémentaires qui vous donneront des bases pour faire les associations que demande une étude approfondie.


  Ce ne sera pas une perte de temps, bien au contraire, que d'étudier un ouvrage élémentaire conçu pour les débutants. Vous le lirez facilement et vous acquerrez le vocabulaire et les notions spécialisées qui sont nécessaires pour aborder une étude d'un niveau plus élevé.


  Naturellement, encore faut-il être motiver pour retenir les connaissances élémentaires. Combien de lycéens, par exemple, se sont plantés le jour du BAC, parce que, après 3 années de travail au ralenti, sans motivation ni concentration (durant les classes de seconde, première, et terminale) ils se sont "mis au travail" (comme ils disent) au début du mois de mai, deux mois avant le BAC ! Toute information est bonne à être mémorisée, surtout les informations élémentaires, qui serviront de base pour des études plus poussées par la suite. Par exemple, tout ce que l'on apprend en second, est utile à savoir lorsqu'on sera en terminale, mais pour cela, il faut retenir et mémoriser les cours pendant la classe de seconde.


  Comment faire des Associations ?


  Les associations naturelles, logiques sont évidemment excellentes, mais il y a des cas où l'on ne peut pas faire d'associations logiques.


  Même si elles sont "tirées par les cheveux", les associations vous rendront de bons services. Nous en verrons des cas dans l'étude de la mnémotechnie.


  Si vous voulez vous souvenir du nom d'une personne que vous rencontrez, essayez de faire le maximum d'associations au sujet de cette personne et de son nom. Par exemple, essayez de connaître la profession de cette personne et dites vous "Monsieur Delbart est inspecteur des Ventes comme mon ami Leduc". Observez ses traits et établissez des associations ; il a une moustache grande comme une brosse à ongles ce Monsieur Delbart. Lorsqu'on vous l'a présenté il bavardait avec une amie de votre épouse, Madame Morin. Pensez "Monsieur Delbart est aussi un ami de Madame Morin". Revoyez-les bavarder tous les deux dans le coin du salon où ils étaient lorsque vous êtes entré. Pensez que son nom Delbart ressemble un peu à celui de vos clients Delbecque, mais que physiquement ils sont très différents. Ainsi vous avez réalisé des associations multiples.


  Vous pouvez même faire des associations stupides du type "calembour" : Madame Morin, mord un fruit (et vous vous la représentez en train de mordre un fruit). Cela ne rime à rien, mais c'est efficace. On peut même dire que plus l'association est ridicule, plus elle est efficace.


  Pourquoi vous souvenez-vous de la carte de l'Italie mieux que de celle de la Hongrie ? Parce que vous avez associé sa forme à celle d'une botte, tandis que vous n'avez pas eu de point de repère pour la Hongrie.


  Lorsque vous cherchez à vous souvenir de quelque chose, évoquez les idées ou les circonstances qui y sont associées.


  Pour vous souvenir d'un vers qui vous échappe, pensez aux vers précédents ou aux suivants et récitez-les.


  Pour vous souvenir où vous avez rangé votre appareil de photo, essayez de vous rappeler quand vous l'avez utilisé la dernière fois. Revoyez-vous en train de vous en servir puis revoyez-vous rentrant chez vous posant l'appareil dans l'entrée, puis plus tard disant "je vais le ranger". Vous avez alors de fortes chances de penser à ce moment à l'endroit où vous l'avez rangé.


  Pour retrouver le nom de quelqu'un, revoyez cette personne dans les circonstances où vous l'avez rencontrée la dernière fois. Repensez à ses paroles, à ses gestes. Essayez de revivre les circonstances de votre rencontre.


  Procédez toujours de cette façon pour vous rappeler. Ne cherchez pas à vous souvenir brutalement de la chose que vous voulez retrouver, mais repensez aux détails connexes, faites des associations, cernez le problème sans l'attaquer de front. Si vous recherchez le nom d'un poète de la Pléiade, ne butez pas en vain sur le nom qui vous échappe. Citez à haute voix (ou en les murmurant) ceux auxquels vous pensez Ronsard, Du Bellay, Pontus de Thyard, Daurat, Jodelle ... répétez-les, citez même d'autres écrivains et, finalement, il y a de fortes chances que vous retrouviez le nom du poète qui vous échappait. Si en quelques minutes vous n'avez pas retrouvé, abandonnez la recherche pendant deux minutes, pensez à autre chose, puis reprenez vos recherches toujours par associations.


  Nous verrons plus loin le rôle essentiel que jouent les associations en mnémotechnie.


  Pour penser à faire quelque chose ultérieurement.


  Imaginons que vous partiez en voyage dans huit jours, par le train, pour rendre visite à un parent. Vous voulez penser à acheter des chocolats dans la galerie marchande de la gare. Comment être sûr de ne pas oublier ?


  Vous allez créer une association entre une action dont vous êtes sûr qu'elle se produira, et l'achat que vous ne voulez pas oublier.


  Dans cet exemple, vous allez obligatoirement acheter votre billet. Comment associer l'achat de ce billet à l'achat des chocolats ? C'est très simple, vous allez vous imaginer en train de vous présenter au guichet et recevoir de l'employé, un énorme tas de chocolats. Vous allez bien vous représenter cette scène mentalement, bien voir en pensée, le détail, l'employé qui vous pousse tous les chocolats par le guichet.


  Lorsqu'une semaine plus tard vous arriverez à la gare, vous ne penserez à rien, mais lorsque vous arriverez devant le guichet pour prendre votre billet, vous pouvez être certain que vous reverrez l'image absurde du tas de chocolats et cela vous fera alors penser, au bon moment, à aller acheter vos chocolats.


  Autre exemple : vous voulez vous souvenir d'emporter votre rasoir électrique en voyage. Rien de plus simple. Vous vous représentez mentalement en train de passer votre valise au rasoir électrique, comme si vous vouliez raser des poils sur le cuir. Lorsque vous prendrez votre valise, cette image vous reviendra automatiquement à l'esprit.


  Au début insistez pendant 20 ou 30 secondes sur l'image mentale qui doit assurer le rappel. Par la suite, vous verrez qu'il vous faudra beaucoup moins de temps. Préférez toujours des images en mouvement. Plus l'image est frappante par son comique ou son côté exagéré, plus elle reviendra facilement.


  Exercice n°10


  Vous allez de nouveau essayer de penser à faire quelque chose demain, à un moment quelconque. Pour vous y aider, cherchez à associer cette chose à plusieurs actions que vous êtes sûr de réaliser demain ; ou bien encore associez cette chose à différents objets que vous êtes sûr de regarder demain (votre brosse à dents, votre lacet de chaussure, la porte de votre bureau, etc.). Ainsi vous provoquerez sans doute des associations qui, demain, vous feront spontanément penser à ce que vous vouliez ne pas oublier.


  Exercice n°11


  Voici un exercice destiné à développer vos facultés de synthèse et de rappel. Pour retrouver les données que vous allez rechercher, vous allez essayer de faire des associations, d'évoquer les idées annexes qui peuvent se rattacher aux idées que vous voulez retrouver.


  Prenez une feuille de papier et inscrivez le titre d'un sujet à propos duquel vous avez déjà des connaissances. Par exemple : le Canada, Napoléon, les images fractales, l'électronique, la photographie, les plantes vertes, etc. Puis essayez de rassembler - en les notant sur la feuille - toutes les connaissances que vous avez sur le sujet. Rattachez aussi tous les souvenirs que vous pouvez posséder à ce sujet (par exemple pour Napoléon vous vous souvenez de certains détails du Musée des Invalides, d'une visite au Château de Fontainebleau, etc.).


  Retour au début du cours sur le processus normal de mémorisation


  Fin de la leçon n°5 sur le processus normal de mémorisation


  Leçon n°6


  3. LA RÉPÉTITION


  La répétition est un principe connu du fonctionnement de la mémoire. C'est la méthode que les enfants emploient tout naturellement lorsqu'ils commencent à apprendre quelque chose.


  La répétition est un facteur puissant de mémorisation. Elle peut, en mettant en jeu des réflexes mécaniques de votre cerveau, vous permettre de vous souvenir de choses pour lesquelles vous n'avez aucun intérêt et pour lesquelles vous n'avez fait aucune association. Ainsi vous pouvez, à force de répétition, retenir un poème dans une langue qui vous est totalement inconnue.


  Cette mémoire purement mécanique est bien meilleure chez les enfants que chez les adultes. Elle diminue avec l'âge. En revanche la faculté de faire des associations multiples augmente avec les années. Par conséquent ce qu'on perd d'un côté est largement compensé de l'autre.


  Indépendamment de cette mémoire mécanique, la répétition joue un rôle important dans la fixation des souvenirs, et cela à tout âge.


  Répétez ce que vous venez d'apprendre et faites-le à intervalles. N'essayez pas de tout vouloir emmagasiner d'un coup. Au contraire revenez à la charge plusieurs fois.


  Lorsque vous étudiez quelque chose, révisez dès que possible ce que vous avez appris. Pour faciliter cette révision, et revoir rapidement toutes les informations imortantes d'un cours à retenir, vous pouvez tenir à jour un cahier personnel, dans lequel vous inscrivez clairement les informations que vous voulez retenir, afin de pouvoir les réviser facilement et rapidement. Pour plus détails sur la tenue, le rôle, et l'utilisation d'un tel cahier, vous pouvez consultez le cours consacré à l'enfichage.


  Pour retenir un nom, une adresse, répétez-les mentalement plusieurs fois, en même temps que vous cherchez à faire des associations.


  Saint Thomas d'Aquin nous donnait d'ailleurs le même conseil dans sa "Somme" :


  "Il faut méditer fréquemment ce que nous voulons retenir"


  Et Aristote notait :


  "Le temps surtout est destructeur"


  Nos souvenirs sont grignotés peu à peu par le temps si nous ne faisons rien pour y remédier. Or, le remède est simple : la révision.


  Révisez ce que vous avez appris et le souvenir retrouve une nouvelle vigueur. Mais attention, la révision ne doit pas être une simple répétition mécanique, ou une relecture passive du cours en pensant à autre chose. Maintenant que vous commencez à avoir des connaissances en matière de mémorisation, vous devez procéder à une révision active, qui demande de la concentration, avec l'intention de vouloir mémoriser consciemment les informations (c'est à dire mettre en oeuvre volontairement un processus de mémorisation, sans "attendre" que les information se gravent seules dans le cerveau : faire des associations, raccrocher l'information à un souvenir déjà connu, fermer les yeux et visualiser des images mentales rappelant l'information à mémoriser, etc.).


  Or, pour que cette révision ne soit pas trop longue il faut la préparer. Des cahiers personnels contenant les vers que vous voulez retenir, les dates de l'histoires, les chiffres, vos propres phrases mnémotechniques, les tableaux synoptiques, des graphismes bien illustrés, les formules de mathématiques ou de physique, les verbes irréguliers, etc., vous aideront à rafraîchir en peu de temps les souvenirs qui allaient s'effacer si vous ne les aviez pas réactivés. Vous trouverez toutes les pistes à suivre et les conseils pratiques pour la tenue d'un tel cahier, favorisant la mémorisation, dans le cours sur l'enfichage.


  De même, en marquant au crayon les idées essentielles d'un ouvrage vous pourrez le réviser en une heure, au lieu de le relire intégralement.


  La Loi de Jost.


  Le Psychologue Jost a étudié la rapidité de mémorisation d'un texte en fonction du nombre de lectures.


  Il a montré que, par exemple, si on lit un texte six fois coup sur coup, on le retient beaucoup moins que si on le lit six fois, à cinq minutes d'intervalles.


  D'autres psychologues comme Piéron, ont cherché l'intervalle idéal, celui qui donne les meilleurs résultats. Nous mêmes, nous avons fait différentes expériences qui prouvent que, suivant ce que l'on a à retenir, l'intervalle idéal entre les lectures s'échelonne de 10 minutes à 16 heures. En-dessous de 10 minutes la relecture est superflue, au-dessus de 16 heures une partie a déjà été oubliée.


  Il ne faut pas prendre cela au pied de la lettre, mais cette règle prouve simplement que l'on a intérêt, lorsque l'on veut étudier le plus rapidement possible, à reprendre par exemple l'étude du matin le soir.


  Supposons que vous vouliez apprendre l'anglais apprenez une leçon le soir et révisez-la le lendemain matin, puis le lendemain soir avant ou après l'étude de la nouvelle leçon. Si vous apprenez, en même temps, l'anglais, la comptabilité, l'algèbre, la physiqe, la géographie, fractionnez votre travail en séances assez courtes : une demi-heure par exemple, de façon à alterner et à réviser suffisamment tôt après la première étude.


  Cette loi de Jost peut sur le plan pratique s'exprimer ainsi :


  Il faut faire une révision suffisamment vite pour que la précédente lecture ait encore une trace assez profonde, mais suffisamment tard pour que cette révision ne représente pas un effort superflu.


  Pour l'étude courante, nous vous conseillons une révision 5 ou 6 heures après. Puis selon les cas, une révision trois semaines après et enfin 5 ou 6 mois après.


  Il est très important pour vous de déterminer avec précision votre rythme optimum de révision. Par des essais successifs, vous verrez si vous avez intérêt à réviser la leçon étudiée à 17 heures, le soir vers 22 heures ou plutôt le lendemain matin. Une leçon étudiée le matin entre 9 et 10 heures sera révisée vers 15 - 16 heures ou 18 heures selon ce que vous aurez observé.


  Vous êtes en train de vous doter d'une mémoire puissante et fidèle. Vous constaterez rapidement que vous pouvez obtenir beaucoup de votre mémoire, à condition de l'utiliser correctement. Nous vous apprendrons à retenir davantage en faisant moins d'effort, simplement parce que vous connaîtrez les bonnes méthodes de mémorisation.


  Avec une mémoire bien entraînée vous allez accumuler plus facilement un plus grand nombre de connaissances. Ce sera un atout fantastique dont vous profiterez toute votre vie. Nous ne vous demandons que quelques semaines d'effort et de volonté. Ne cédez pas au réflexe simpliste qui consiste à dire : "J'ai compris, il est inutile que je fasse les exercices". Même s'ils vous paraissent superflus, il faut absolument faire les exercices recommandés. Le succès vous sera alors assuré.


  Exercice n°12


  Essayez de retenir la liste de mots suivants, en vous créant des images mentales fortes. Prenez le temps de bien les visualiser, et construisez des associations entre ces images pour toutes les retenir, et pouvoir ensuite réciter la liste complète :


  cigare chemise sorcière avion charbon


  lunettes lion fumée chocolat montagne


  arbre coffre roi balance cloche


  ficelle pavé journal fourchette lampe


  Exercice n°13


  Revenons à l'observation. C'est une faculté qui n'est jamais trop développée.


  Voici un exercice d'observation facile à faire dans la journée. Arrêtez-vous 15 secondes devant une vitrine de bazar, parfumeur ou épicier. Observez bien tout ce qui s'y trouve. En continuant de marcher, essayez de vous remémorer le maximum d'objets de la vitrine.


  Retour au début du cours sur le processus normal de mémorisation


  Fin de la leçon n°6 sur le processus normal de mémorisation


  Leçon n°7


  4 - LA MÉTHODE CUMULATIVE-RÉPÉTITIVE


  Nous avons dit que la répétition était un phénomène essentiel dans le processus de mémorisation. A elle seule, la répétition est une méthode pouvant servir à retenir bien des choses ; seulement, il faut procéder méthodiquement et progressivement.


  Par exemple, si vous voulez apprendre des poésies, des morceaux choisis, ou des extraits de pièces de théâtre, vous pouvez procéder de la façon suivante :


  Chaque jour, vous apprenez 5 ou 10 vers (suivant votre capacité d'assimilation) et vous répétez ce qui a été appris précédemment ; au bout de 10 jours, vous aurez retenu 100 vers ; dès lors, vous réviserez un jour sur deux une tranche de 50 vers (des 100 premiers) ; puis lorsque vous serez à 150 vers, vous réviserez une tranche de 50, un jour sur trois, etc. Ainsi, en quelques mois, vous pouvez apprendre des centaines de vers somme toute avec peu d'effort, sauf celui d'être régulier.


  Cette méthode basée sur la répétition est celle qu'emploient (malheureusement mal) les écoliers pour toutes leurs leçons ; seulement ils n'appliquent généralement que la partie "répétitive" de la méthode et négligent la partie "cumulative'' ; ils apprennent (et oublient !) au jour le jour ; au moment des examens, ils doivent pratiquement tout réapprendre. Au contraire, en pratiquant la révision journalière que nous avons suggérée vous avez toujours tout parfaitement en tête.


  Avec cette méthode vous pouvez retenir des tas de choses ; vous pouvez très bien apprendre de la sorte 3 ou 4 dates de l'Histoire chaque jour ; rapidement, vous en connaîtrez des centaines (nous verrons plus loin les méthodes mnémotechniques pour les dates de l'Histoire, mais la méthode cumulative-répétitive garde néanmoins son intérêt). Vous pouvez également apprendre grâce à la méthode cumulative-répétitive un grand nombre de formules mathématiques, physiques ou chimiques.


  Cette méthode convient aussi pour apprendre du vocabulaire dans une langue étrangère (de préférence sous forme de courtes phrases), la liste de tous les exemples de votre grammaire allemande ou la liste des verbes irréguliers anglais, etc.


  Elle s'applique aussi aux étudiants qui préparent un examen ; ils peuvent faire des tableaux synoptiques ou des résumés et les apprendre à raison de 2, 3 ou 5 résumés par jour, avec révision des précédents par tranche de 10 ou 15.


  Le gros avantage de cette méthode est qu'elle maintient toutes les données enregistrées parfaitement en tête à tout moment, et toutes avec le même degré de précision.


  Ces révisions peuvent paraître longues à faire. En fait, elles font gagner du temps, car si l'on n'a rien oublié, la révision est une simple lecture qui se fait rapidement. La méthode cumulative-répétitive prend moins de temps que la prétendue révision que l'on entreprend trois ou six mois après la première étude, a un moment où l'on a presque tout oublié. Le mieux, pour ne pas à avoir à réviser, c'est encore de ne rien oublier et de tout garder en mémoire.


  L'exemple que nous venons de donner pour l'étude d'une pièce de théâtre en vers, n'est qu'une illustration de la méthode. Pour certains, une révision quotidienne pendant une semaine, c'est trop. Cela dépend aussi de ce que l'on étudie.


  Beaucoup d'étudiants ont adopté le rythme suivant :


  cours le matin ; révision aussitôt après le cours (cette révision a lieu après le contrôle que l'on fait soi-même pour vérifier que l'on "sait").


  1ère révision, le soir


  2ème révision, 2 ou 3 jours après


  3ème révision, la semaine suivante


  4ème révision, de 3 semaines à 5 semaines plus tard


  5ème révision, de 4 à 6 mois plus tard.


  Mais pour chacun le rythme optimum des révisions est différent. Il importe de déterminer le vôtre. Cela se fait par tâtonnements. La règle idéale est celle-ci :


  Il faut entreprendre une révision suffisamment tôt pour que l'on n'ait pas oublié, mais pas trop tôt, sinon c'est de l'énergie inutilement dépensée. Le moment idéal est celui où l'on commence juste à oublier une partie de ce que l'on a étudié.


  Nous trouverons tout au long de ce programme, de multiples occasions d'employer cette méthode cumulative-répétitive.


  Exercice n°14


  Choisissez deux textes de même nature : pièce de théâtre, poésie, texte de science ou de droit, histoire, littérature, bref quelque chose qui vous intéresse.


  Ces deux textes doivent être de longueur et de difficulté identiques.


  Apprenez-les et fixez-vous un rythme de révision différent pour chacun. Par exemple


  pour le texte 1 :


  étude le matin


  1ère révision aussitôt


  révision le soir


  révision 3 jours après


  révision 7 jours plus tard


  révision 11 jours plus tard (*)


  pour le texte 2 :


  étude le matin


  1ère révision aussitôt


  révision le lendemain soir


  révision 5 jours après


  révision 15 jours plus tard, c'est-à-dire en même temps que la révision marquée (*) pour le texte 1


  vous avez donc fait une révision de plus pour le texte 1.


  Attendez un mois sans réviser, puis vérifiez vos connaissances du texte 1 et du texte 2. Si elles sont identiques, c'est que le rythme adopté pour le texte 1 vous a fait gaspiller de l'énergie. Si vous connaissez bien le texte 1 et pas suffisamment le texte 2, c'est que le rythme de révision 1 est meilleur pour vous que le rythme 2.


  Ainsi, peu à peu, vous déterminerez votre propre rythme optimum de révision.


  Exercice n°15


  Prenez une feuille de papier et essayez de noter tous les souvenirs qui vous restent de la période où vous aviez entre 10 et 15 ans. Complétez cette liste au cours des jours qui suivront, au fur et à mesure que vous aurez des souvenirs qui vous "reviendront".


  Après une semaine passez à la période de 6 à 10 ans. Puis la semaine d'après, de votre plus tendre enfance (0 à 6 ans).


  Pour chaque souvenir essayez d'évoquer une image du passé. Vous serez surpris du nombre de souvenirs que vous laissent votre enfance et votre adolescence.


  Exercice n°16


  Application de la méthode cumulative-répétitive :


  Révisez un cours, dont vous avez besoin dans le cadre de vos études, mais que vous n'avez pas revu depuis longtemps, en appliquant la méthode cumulative-répétitive. Vous serez surpris de voir à quel point vous pouvez retenir facilement l'ensemble du cours.


  Retour au début du cours sur le processus normal de mémorisation


  Fin de la leçon n°7 sur le processus normal de mémorisation


  Leçon n°8


  5 - L'ENFICHAGE


  Cette leçon est particulièrement destinée aux lycéens et aux étudiants soucieux d'acquérir une méthode de travail efficace et une technique de mémorisation "à long terme", dans le but d'accumuler en tête plusieurs années d'études.


  Diagramme d'acquisition d'un savoir :


  Commençons par découvrir ensemble le diagramme d'acquisition d'un savoir, qui représente le processus normal de mémorisation, lors de l'apprentissage d'une nouvelle connaissance :


  Ce diagramme est structuré en 4 phases


  L'apprentissage


  La compréhension


  La mémorisation


  L'utilisation


  Malheureusement dans la pratique on veut trop souvent passer de la phase d'apprentissage à la phase d'utilisation du savoir, en négligeant les phases de compréhension et de mémorisation.


  Combien de fois a-t-on voulu utiliser un théorème qu'on venait juste d'apprendre par cœur sans le comprendre ? Trop souvent sans doute. Et dans ce cas on a du mal à utiliser le théorème, car on a voulu aller trop vite en sautant les phases de compréhension et de mémorisation (ou plus exactement sans avoir pris le temps de comprendre le théorème et de le mémoriser). Ainsi, si un mois plus tard on doit utiliser ce même théorème, ne l'ayant pas compris on ne l'a naturellement pas mémoriser, on devra alors recommencer à zéro la phase d'apprentissage, et on aura l'impression de ne pas progresser.


  C'est pourquoi les phases de compréhension et de mémorisation sont indispensables, afin d'apprendre les choses une bonne fois pour toutes, et de s'en rappeler efficacement le jour où on a besoin de les réutiliser (pour une interrogation ou à un examen par exemple).


  Pour retenir efficacement un cours ou une connaissance, il faut prendre le temps de travailler les phases de compréhension (en posant des questions claires au professeur et en enregistrant les réponses) et de mémorisation (par l'apport de techniques efficaces de mémorisation, que nous verrons plus tard), qui, comme on vient de le voir, sont très importantes, et sont indissociables. En effet, il est quasiment inutile de mémoriser bêtement et aveuglément une leçon qui n'a pas été comprise, et inversement, il serait dommage de ne pas retenir pour toujours un concept que l'on a très bien compris.


  Commentaire du diagramme d'acquisition d'un savoir


  Comme nous pouvons le voir sur le diagramme ci-dessus, les 4 phases du diagramme d'acquisition du savoir sont indispensables et il ne faut en négliger aucune. Lors de l'apprentissage d'une nouvelle connaissance, il faut donc pensez à utiliser consciemment ce diagramme, en insistant sur les phases de compréhension et de mémorisation trop souvent négligées. A retenir :


  avant de vouloir comprendre un concept, il faut avoir appris la base théorique du cours


  la mémoire retient bien plus facilement un cours si vous l'avez compris


  pour conserver une information en mémoire, il faut l'utiliser régulièrement


  Mais rappelez-vous aussi que pour réussir, il ne suffit pas de faire un effort initial intense de courte durée, il faut au contraire s'astreindre à la régularité et à la continuité dans l'effort, et avoir l'intention de le faire et de s'y tenir. Cela veut dire que faire un gros effort de travail pendant une semaine, puis tout abandonner ensuite ne servirait à rien. Vous devez au contraire vous habituer à travailler de manière régulière (je travaille un peu tous les jours), progressive (chaque jour je travaille un peu plus que la veille), et continue (je ne m'arrêterai pas dans une semaine, je n'abandonnerai pas mes efforts dans un mois, mais j'ai réellement l'intention de me mettre au travail efficacement pour plusieurs années).


  Remarquez au passage qu'il est naturellement bien plus facile d'accomplir et de réussir un travail régulier, continu, et progressif, que de conduire en mener à bien un travailler "en dent de scie" (je fais des efforts pendant quelques jours, puis j'arrête d'un coup de travailler, et une semaine après je me remet tout doucement au travail, etc.), un travail "au ralenti" (je n'apprend, qu'en moitié et superficiellement, un cours sur deux, et je prend donc un retard considérable qu'il me serra impossible à rattraper par la suite), ou un travail "en pointillé" (le premier jour je travaille, le deuxième jour je ne fais rien, le troisième jour je travaille, mais là, je ne fais que revoir le cours du premier jour, et rattraper ce que je n'est pas vu le deuxième jour, sans progresser).


  Donc rappelez-vous de cette règle :


  Ayez l'intention de travaillez de manière régulière, progressive, continue.


  L'enfichage : se construire un mémo


  L'idée de l'enfichage est la suivante : mettre par écrit toutes les notions de base que l'on veut retenir, afin de pouvoir s'y référer rapidement lorsqu'on en a besoin, mais aussi dans le but de les mémoriser et de les graver dans notre tête. Pour cela, vous pouvez utiliser un cahier ou un carnet personnel, que nous appellerons le mémo. Cette idée paraît très simple, et elle l'est réellement, mais encore trop de lycéens ou d'étudiants la néglige. Et pourtant elle est d'une efficacité redoutable pour progresser durant l'année scolaire, ou toutes votre carrière estudiantine, sans oublier les cours importants ou les notions de base au fur et à mesure que les trimestres passent.


  Prenons un exemple simple : Qui ne s'est jamais posé Ia question suivante : Combien vaut le sinus de 30° ?


  1 / 2 ? (racine de 2) / 2 ?? ou bien (racine de 3) /2 ???


  Pour obtenir la réponse, chacun a sa solution ; on peut demander au camarade qui est à côté de nous (mais vat-il nous donner la bonne réponse ?), on peut effectuer un calcul rapide sur la calculatrice ou fouiller dans les notes que l'on a entrées dans sa calculatrice, on peut encore tenter de recherche la réponse dans le classeur ou le livre de mathématiques, mais encore faut-il que le classeur soit bien rangé ou que le livre contienne la réponse recherchée. Mais aucune de ces méthodes classiques que tout le monde utilisent n'est efficace, pour 2 raisons :


  Soit parce qu'on n'a finalement pas mémoriser la réponse (demander au camarade, ou effectuer le calcul), et que la prochaine fois que l'on voudra connaître le sinus de 30°, on va encore se poser Ici question, on n'aura toujours pas la réponse en tête, et on va à% nouveau perdre du temps à chercher la solution sans trop savoir où la trouver...


  Soit parce qu'on aura mis beaucoup trop de temps à trouver la réponse, sans même être sûr de la trouver (fouiller dans la calculatrice, dans le livre, ou dans le classeur en désordre). Par exemple, après 10 minutes de fouille intensive (et donc fatigante et déconcentrante) dans le classeur mal rangé, on peut très bien s'apercevoir que la réponse n'y figure pas, et se rappeler, en effet, que c'est dans le classeur de math de l'année dernière que sont inscrites les formules de trigonométrie. On aura alors simplement perdu du temps, sans avancer le travail, mais surtout en n'ayant toujours pas la réponse !


  La question du « sinus 30° » étant une question (comme des dizaines d'autres) que l'on se posera tout au long de notre carrière de lycéen (de la seconde à la terminale, et même encore après) pourquoi ne pas se faire une bonne fois pour toutes une fiche claire, juste, facile et agréable à lire, qu'on garderait à portée de main, et sur laquelle on mettrait la valeur du sinus et du cosinus des angles usuels souvent utilisés (30°, 45° 60° et 90°) ? Ainsi, chaque fois que l'on voudra connaître une valeur, si on ne l'a pas en tête, il suffira de sortir notre fiche, et on aura alors instantanément une réponse juste, sans perdre du temps, ce qui nous permet de continuer le travail efficacement, sans s'être déconcentré.


  C'est ça l'enfichage : mettre sur fiche tout ce dont on a besoin, et qu'on a du mal à retenir du premier coup. De plus, chaque fois que l'on utilisera une fiche, non seulement nous obtenons les informations voulues très rapidement, mais en plus ces informations se graveront chaque fois encore un peut plus dans notre tête, car nous aurons visualisé toujours la même représentation. Et si un jour on n'a pas les fiches sous les yeux (à un contrôle ou lors d'un examen par exemple), aucun problème : leurs contenus nous apparaîtrons clairement en tête si on les a visualisés, utilisés, et réfléchis régulièrement, car les informations seront alors gravées dans le cerveau.


  Vous devriez donc, à partir d'aujourd'hui, rédiger une fiche (nous dirons «enficher») pour chaque thème que vous voulez retenir, dans le but d'obtenir des réponses instantanément en consultant toujours les mêmes fiches régulièrement, et ainsi favoriser la mémorisation définitive les informations. La consultation fréquente des même fiches favorise les phases d'impression et de répétition, qui font partie du processus normal de mémorisation. Vous pouvez bien sûr faire des fiches sur toutes les connaissances que vous avez régulièrement besoin, ou que vous avez du mal à retenir alors que vous en aurez besoin dans quelque mois (histoire, langues, mathématiques, géographie, sciences, technologie, etc.)


  L'ensemble des fiches que vous allez réaliser va constitué votre Mémo, que vous utiliserez durant plusieurs années, tout au long de vos études. Ce mémo est le vôtre, il vous est entièrement personnel, vous y mettez les fiches que vous voulez, vous le montrez à qui vous voulez (à personne si vous le souhaiter), vous le présentez et vous l'organisez comme vous voulez. Personne ne vous notera ou ne vous jugera sur le contenu de votre mémo. Alors allez-y, défoulez-vous ! Mais avant de commencer, il est recommandé de suivre les quelques conseils pratiques de rédaction donnés ci-dessous, et qui sont le résultats de plusieurs d'années d'expérience.


  Conseils pratiques à suivre pour rédiger des fiches dans le mémo


  Comme nous venons de le voir, le mémo a deux fonctions différentes


  Nous donner instantanément les réponses correctes à toutes les questions que l'on se pose fréquemment


  Nous permettre de mémoriser rapidement et définitivement toutes ces réponses, afin de ne plus hésiter la prochaine fois que la question nous sera posée, et d'être alors sûr de la réponse !


  Le mémo est donc un formidable outil qui peut nous permettre, s'il est bien utilisé (consultation fréquente, lecture rapide, fiches claires), de progresser rapidement et efficacement dans toutes les matières. Mais si on veut que la consultation du mémo favorise la mémorisation des informations, il faudra respecter les conseils suivants lors de la rédaction des fiches :


  Les fiches doivent avant tout être claires, faciles à lire, et ne contenir que le minimum indispensable à retenir en un premier temps


  Chaque fiche devra posséder un titre simple, et ne devra concerner qu'une seule notion à la fois


  Écrire assez gros, lisiblement (sans surcharges ni ratures), éventuellement en lettre capitales (plus facile à mémoriser), et utiliser des couleurs


  Illustrer vos fiches avec des graphismes, bien plus faciles à mémoriser que du texte : croquis, tableaux, schémas, dessins, courbes, ... clairement commentés (avec des flèches) et le tout en couleurs. Rappelez-vous qu'à l'origine le cerveau ne sait mémoriser que des images, et pas du texte !


  Mettre en évidence (encadré, écrit en rouge, etc.) le principal à retenir


  Ne pas surcharger les fiches d'exemples numériques


  Si un thème est un peu compliqué, le décomposer en 2 fiches : les notions simples de base sur une première fiche, et le reste (détails, exemples, et complément de cours) sur une autre fiche « complémentaire ».


  Dernier conseil pratique à propos de votre mémo : il est vivement conseiller de prendre un cahier (ou un petit carnet) plutôt que de rédiger vos fiches sur des feuilles volantes ou sur des fiches bristol. L'avantage du cahier, est que toutes les fiches resteront toujours ensemble (quand on parle d'une "fiche", il s'agit concrètement d'une ou plusieurs page de ce cahier, traitant du même sujet). Alors que si vous rédiger sur des feuilles volantes, elles seront dispersées un peu de partout, vous n'aurez jamais avec vous la fiche dont vous avez besoin, et surtout, à force de prêter vos fiches à tout le monde, certains de vos camarades (peu scrupuleux) les garderaient pour eux, sans vous les rendre, vous ne saurez plus à qui vous avez prêter quelle fiche, et ces fiches profiterez plus à ceux qui n'on fait aucun effort pour se confectionner un mémo, qu'à vous qui avez rédiger soigneusement vos fiches.


  L'organisation du mémo est également importante. Pensez, par exemple, à maintenir à jour une table des matières sur la première page, pour retrouver rapidement une page traitant d'un sujet précis. Vous pouvez aussi faire un mémo par matière, si vous ne voulez pas par exemple mélanger les math et l'anglais sur le même carnet.


  Toutes ces remarques et tous ces conseils sont le résultats de plusieurs années de vécu, de pratique et d'observation dans les classes, notamment au lycée (aussi bien en tant que prof qu'en tant qu'élève).


  Exercice :


  Vous allez dès aujourd'hui commencer votre mémo. Prenez un cahier ou un carnet neuf, et rédigez-y votre première fiche, en respectant les conseils donnés, et en résumant une leçon que vous avez vue récemment dans vos études (conseil : laissez la première page de votre mémo vide pour y pouvoir y mettre plus tard une table des matières).


  Pensez par la suite à rédiger régulièrement de nouvelles fiches dans votre mémo, ne contenant que les informations minimales sur une leçon, et à consulter régulièrement votre mémo dès que vous en avez besoin. N'oubliez pas non plus que plus votre mémo contiendra de fiches, plus vous le consulterez fréquemment, et meilleur sera l'enregistrement des informations dans votre cerveau : vous aurez alors acquis un rythme de travail efficace, mais pas fatiguant (apprentissage progressif et régulier des connaissances, sans "forcer" pendant toute une journée de révision).
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